
Résultats concrets 
Remarques sur les 4 exercices 2000 à 2004.

Depuis Octobre 1999, Geneviève Courbois, l’initiatrice du projet et Présidente de l’Association a dé-

cidé de vivre 5 à 6 mois par an a ATAR en 2 ou 3 séjours annuels pour mettre en oeuvre les program-

mes de lutte contre la malnutrition, en suivre l’évolution, les adapter et les faire évoluer en fonction de 

l’expérience et des propositions des Autorités Mauritaniennes et des Membres de EDD. 

Dès Octobre 2000, le Maire et la Municipalité d’ ATAR confiaient à EDD l’animation et la gestion de 

3 «Centres d’accueil» pouvant recevoir plus de 200 enfants et s’engageaient à y assurer le finance-

ment de la distribution des bouillies. Cette participation financière s’est poursuivie dans les 3 Centres 

jusqu’en Février 2005. La Municipalité d’ATAR, dont le budget est très limité a dû interrompre son fi-

nancement et a demandé à EDD de prendre le relais ce qui a été fait.

En Novembre 2000, une évaluation de l’action a été faite par une infirmière bénévole. Il est alors appa-

ru indispensable de compléter l’action alimentaire par un volet sanitaire. Ce volet a démarré en Janvier 

2001 avec un infirmier mauritanien mis à disposition par la Mairie pour une durée limitée et des médi-

caments collectés en France. Ce volet sanitaire s’est progressivement développé grâce à l’implication 

d’Associations spécialisées : ARA (dès 2002), AMACH (dès 2003), SANTE 5 CONTINENTS, TERRE 

D’AZUR, OUED, et à celui d’infirmières bénévoles. En moyenne les équipes médicales sont venues 

pour des séjours de 3 semaines relayées par des bénévoles (en moyenne une dizaine par saison). 

En 2002 le 1er centre, celui de Twenvendae a été fermé du fait de la bonne santé des enfants. Un autre 

centre a été ouvert, celui du quartier d’Adebey où les besoins se faisaient ressentir. En 2003, grâce 

au développement des dons, EDD a ouvert 2 nouveaux centres : Agadir (campement à 50 km d’Atar) 

pour 35 enfants, Amaria (oasis proche d’Atar) pour 42 enfants. En 2004, faisant face à la dégradation 

des conditions de vie dues aux pluies exceptionnelles qui ont détruit de nombreuses maisons, EDD a 

créé deux nouveaux centres dans les quartiers d’Agnamaritt et «Ambassade». En 2004,  239 enfants 

sont gérés dans les 5 centres de l’Association. 
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Certains donateurs ont ensuite demandé que EDD étudie et réalise des opérations de « développe-

ment durable » reposant sur la création d’activités économiques artisanales pour améliorer et le plus 

souvent créer des revenus aux mères des enfants reçus dans les Centres, toutes en situation précaires 

(divorcées, veuves, mari au chômage ou en recherche d’emploi le plus souvent très loin Nouakchott 

ou Nouadhibou). 

En 2003, EDD a financé un jardin potager dans 3 centres, cultivés par les mères qui se sont consti-

tuées en coopérative et dont la production devait être achetée par EDD. Excepté le jardin de Terrouan, 

cette expérience a été un échec. 

Démarrage en Mai 2003, d’un stage de formation de 45 jours réalisé par la société Matis de Nouak-

chott (Mme Vivi Mint FOUEIJI) de 25 femmes des Centres par la Chambre des Métiers de la Mauritanie 

au tissage des tapis, à la teinture des tissus, à la couture,... sous forme de sessions étalées sur 9 mois. 

Cette formation a été financée par EDD prenant à sa charge également la nourriture des stagiaires 

et les frais de taxi pour 3 jeunes filles handicapées moteur. Cette formation n’a pas eu rencontrée le 

succès souhaité faute de budget plus important d’EDD. 

En Juillet 2004 il a été décidé de créer à titre expérimental dans un Centre un «Jardin d’enfants» : 

activité d’éveil. Ceci a démarré en Octobre 2004 grâce à l’implication de trois jeunes bénévoles. Les 

résultats étant encourageant cette action est progressivement étendue aux autres Centres. 

Depuis ces débuts, EDD sur ses propres fonds a augmenté progressivement le nombre des «Centres 

d’accueil» qu’elle finance, 7 en Octobre 2005, et ainsi pu venir en aide à un nombre plus important 

d’enfants : 350 en moyenne à cette même date.

Les demandes pour que  EDD intervienne dans des domaines les plus variés se multiplient, traduisant 

effectivement des besoins constatés sur place mais également une «confiance» dans le modèle mis 

en place par l’Association


